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HISTOIRE DE LA FAMILLE FONTENEAU 
 
 
 

Les recherches effectuées pour connaître nos ancêtres nous ont permis de remonter dans le 
temps, et jusqu’aux années 1600. 

La famille FONTENEAU vivait à cette époque en Loire-Inférieure, à la limite de la Vendée 
aux alentours d’un bourg nommé LE BIGNON, cette ville existe toujours. 

I. 

  
Notre plus ancien ancêtre trouvé, à ce jour, se nommait FONTENEAU Julien.  
Il est né vers les années 1610. Il a épousé Olive ALLEROT. lIs auraient eu cinq enfants :  

• Jan,  
• Julien notre ascendant,  
• Pierre,  
• André et  
• François. 

Il était meunier. Il avait acheté avec sa femme et avec Pierre Allerot un moulin au lieu-dit 
Jourdanot au Bignon. Une pièce de terre appelée la petite chalonnière était partagée entre 
Julien, André et François vers 1653. Puis André racheta sa part du moulin à Pierre Allerot. 
Le moulin des Allerots devint le moulin Pubeix.  
«  Un moulin a vant cy devant carré, a present turquois apellé le moulin des Allerots, au 
enemant de la Chalonniere joignant les terres du lieu du Pubex, a presant posseddé par 
André et Julien Fonteneau .   

 

II.  
Julien fils, laboureur se maria le 21 mai 1674 avec Martine MORICEAU au Bignon. 

  

    
Nous avons répertorié 8 enfants dont notre ascendant Honoré né le 26 octobre 1677 au 
Bignon. 
Martine l’ainée, née le 30 Juin 1675 est morte en bas-âge. Les parents ont renommé Martine 
leur deuxième fille née le 10 février 1681. 
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III.  
Honoré FONTENEAU, meunier se maria le 11 février 1709 avec Anne LAISNE au Bignon. 

 

 
Ils ont eu 4 enfants : Julien, Jan, Pierre (qui se mariera en 1745 avec Catherine Gilardeau) 
et Honoré, leur dernier, notre ascendant, né le 9 avril 1720.  

IV. 
Honoré fils a épousé le 14 janvier 1744 au Bignon Jeanne MORICEAU 

 . 
Ils ont eu 6 filles et un seul garçon !  
• Julien, l’ainé de la fratrie, notre ascendant né e 12 février 1745 au Bignon 
• Michèle née le 05 septembre 1747 
• Marie née le 28 juillet en 1749 
• Jeanne née le 20 décembre 1751 
• Martine née le 08 juin 1754 
• Françoise et 
• Jeanne-Ursule, jumelles nées le 30 septembre 1767, orphelines de père puisque Honoré 

Fonteneau décéda le 3 août 1767.  
Sur un acte on peut lire que la Seigneurie contrôlait le moulin.  
« Le moulin à vent de la Seigneurie du Bignon arrenté au nommé Fonteneau et consorts, 
moyennant dix septiers de blé de seigle par an , divisibles par demie aannée ,de Noël à St 
Jean Baptiste »  . 

 

V. 
Julien s'est marié avec Françoise Bru le 10 février 1767 au Bignon. 

 

 
Il était meunier à la Moricière au Bignon. Huit enfants sont nés de leur union : 
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• Honoré (1769) qui épousera Marie BRETAGNE et auront une fille Michelle-Marie 
née en 1802 au Bignon. 

• Geneviève née le 05 octobre 1770 
• Julie née le 21 septembre1772 
• Marie née le 01 octobre 1774 
• François, né le 19 septembre 1778, au Bignon, notre ascendant.  Il décèdera le 19 

janvier 1845 à MONTAIGU Vendée. 
• Julien né le 12 novembre 1780. 
• Vincent né en 1784 et 
• Augustin né et mort en 1786 

En 1793, la guerre entre Républicains (les Bleus) et les royalistes (les Blancs) a fait des 
ravages. 
Le curé du Bignon, Mr ODEA refusa de prêter serment aux « révolutionnaires » pour rester 
fidèle au Pape, il était très aimé des bignonnais qui écrivirent aux représentants de la 
République pour leur rendre leur curé conduit de force à Nantes. Ils n’obtiendront pas de 
réponse et le curé partira sur un bateau à Bilbao, ce qui lui sauvera la vie. 
Le village est brûlé par les « brigands » 
Nous avons retrouvé une condamnation, datée 26/04/1794, au tribunal de NANTES pour 
Mathurin FONTENEAU (un cousin proche), laboureur au Bignon St Fiacre avec pour texte:  
 « aucune dénonciation sérieuse, incivisme, envoyé à son travail »  
Entre 1793 et 1794, 9 personnes répondant au nom de FONTENEAU seront condamnés à 
mort, dont 5 fait prisonnier à Savenay (44), un pour conspiration d’évasion et un pris les 
armes à la main. 
Les FONTENEAU descendants, seront Chouans  

Les Chouans étaient des insurgés royalistes de Bretagne, du Maine, de Basse-Normandie et du 
nord de l'Anjou pendant les guerres de la chouannerie.  Actifs au nord de la Loire, les chouans 
sont distincts des « Vendéens », actifs quant à eux au sud du fleuve, dans le Bas-Poitou, le sud 
de l'Anjou et le Pays de Retz breton.et catholiques, meuniers, fariniers pour la plupart. Ils ont 
vécu entre Montaigu et St Hilaire du Loulay. 
 

Pendant la guerre avec la France, ils donnaient des renseignements sur les Bleus, 
notamment en faisant des signes avec les ailes de leurs moulins. Un de nos ancêtres se 
serait caché dans les Marais avec une paille pour respirer et échapper aux Bleus. 
Les moulins ont souffert entre 1793 et 1796, brûlés par les colonnes infernales (déclaration 
de Crouzat en mai 1794). On peut penser que ceux proches de la grande route Nantes-
Montaigu ont été détruits sur le passage des troupes. 
Certains moulins avaient été réquisitionnés pour faire la farine aux républicains, la nuit ils en 
fabriquaient pour les clandestins 

VI.  

 
 

François Fonteneau a quitté Le Bignon, certainement à la suite de ces évènements. Il a dû 
comme beaucoup de bignonnais refuser de partir à Nantes, chez les Bleus, pour s’établir en 
Vendée à Montaigu, à peu près a une vingtaine de kilomètres.  
De plus au moulin de la Moricière où vivaient ses parents, il y avait aussi les familles 
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Ledoux, Roberteau, Cretin et Potier sans doute trop nombreux pour vivre sur le même 
moulin. 
Le 13 juin 1807 mariage de François, meunier et de Jeanne Trémoureux à Clisson où 
vivait la mariée. Jeanne est née à St Aubin de Guérande (Loire Inférieure), fille de Jacques 
TREMOUREUX et d’Elizabeth SALE.  
Jeanne et Francois ont eu 6 enfants : 
• François, né à St Hilaire de Loulay en Vendée en 1808. 
• Séraphine née en 1809 à Montaigu, décédée en février 1819 
• Rosalie née en 1811. Elle se maria le 28 janvier 1839 avec Marie Gabriel Bauvineau. 

o Thérèse née le 3 janvier 1815, décédée le 12 février 1819 à 11 jours d'intervalle de sa 
sœur Séraphine née le 3 septembre 1809 et décédée le 1er fevrier 1819. 

• Pierre-Eugène notre ascendant né le 23 décembre 1819 
• Jean- Baptiste né en 1822 qui n'a vécu que 19 jours 

VII.  

 
Pierre-Eugène, meunier lui aussi, a épousé le 12 avril 1847 Marie-Anne Louise Amiaud à 
Montaigu. Ils sont allés vivre à Saint Hilaire de Loulay où devait être sans doute situé le 
moulin. Ils auront 8 enfants, tous nés à St Hilaire de Loulay dont notre arrière-grand-père 
Léon Émile François 
Ses 7 frères et sœurs n'ont pas vécu très longtemps : Je n'ai pas trouvé d'acte de décès 
pour l'aînée  

• Marie Eugénie Louise née le 29 janvier 1848 
• Marie- Emelie née le 09 mars 1849, se mariera avec Jean Merlet et aura 2 filles: Emilie et 

Blanche 
• Eugénie Marie Eulalie, née le 26 juin 1850, est décédée le 15 juillet 1876 à l'âge de 26 ans. 
• Marie-Anne Jeanne, née le 9 septembre 1851, a épousé Louis Luneau le 14 juin 1875. Elle 

décèdera l'année suivante le 13 mars 1876 des suites des couches de son bébé Louis âgé 
de 10 jours, la même année qu'Eugénie sa soeur. Elle avait 25 ans 

• Léontine née le 28 octobre 1852. Mariée avec Isidore Roger. Elle décèdera le 20 décembre 
1881 à l'âge de 29 ans avec 3 garçons en bas âge : 4 ans, 2 ans et 6 mois 

• Eugène Ellie Vincent, né 26 décembre 1853, décédé le 7 octobre 1882 à l'âge de 29 ans à 
l'hôpital civil et militaire de Vannes. Il était soldat réserviste du 35ème régiment d'artillerie. 

• Charles Louis Pierre, né le 7 décembre 1858. Il décèdera le 4 septembre 1859 a l’age de 9 
mois 

• Léon Émile François Fonteneau, né le 23 mars 1862, notre arrière-grand-père 
 

VIII.  
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Léon Émile François FONTENEAU, avait 11 ans au décès de sa mère et 17 ans au décès 
de son père. A l'âge de 20 ans il ne lui restait que sa sœur Marie-Emile.  
Il va donc partir à St Nazaire chercher du travail puisque  
s’ouvrent Les Chantiers de la Loire. Il rejoindra la famille  
Bauvineau, les enfants de sa tante Rosalie Fonteneau. 

 

 
 

                      
 
Léon Émile François FONTENEAU s'est marié à Saint Nazaire le 20 juillet 1886 à l'âge de 24 ans 
avec Marie-Amélie HENRY née le 11 août 1866 à St Nazaire, âgée de 20 ans. Elle était la fille de 
Jean-François Henry, notre arrière-arrière-grand-père, maître-cordonnier, né le 28 mars 1835 à 
Ambon dans le Morbihan.  
La famille Henry était issue des anciennes « Côtes du nord » le village de Laniscat. 
La mère de Marie-Amélie se nommait Marie-Françoise Leduc, notre arrière-arrière-grand-
mère, née à Batz-sur-mer le 19 septembre 1842 d'une famille de cordonniers 

Léon Émile François Fonteneau, 
Notre arrière grand-père 

Marie Amélie Fonteneau, née Henry 
Notre arrière grand mère. 

Jean François Henry, notre 
arrière arrière grand-pere 

Il sera Maître serrurier, comme l’indique la facture 
de son entreprise, signée de sa main, et travaillera 
pour les bateaux en fer.  
Son entreprise sera située, 47, rue du Croisic à St 
Nazaire.  
Il est resté de son œuvre très longtemps, une croix 
en fer de lance à Villès-Martin, quartier résidentiel à 
St Nazaire puisqu'elle a été démontée il y a 
seulement quelques années. 
 

Marie-Françoise Leduc, notre arrière 
arrière grand-mère 
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Marie Francoise Leduc aura quatre enfants:   
• Marie-Amélie HENRY, notre arrière-grand-mère, 
• Adrien né en 1873. Il se mariera en 1907 avec Marie-Louise Richard et aura 2 enfants , 
• Jeanne née en 1908 qui sera fondatrice d'une œuvre de charité en faveur des enfants 

défavorisés ou orphelins. 
• Robert né en 1912 qui sera propriétaire de nombreux appartements dont celui de notre 

enfance. 
• Emile né en 1878 . il se mariera avec Anna Helbert en 1905 et aura 2 enfants Jean et 

Suzanne.  
•  

Nos arrières grands parents Léon Émile François FONTENEAU et Marie-Amélie HENRY 
ont eu 4 enfants:  
• Jean FONTENEAU, notre grand-père, né le 19 

juillet 1887 à St Nazaire.  
• Eugène né en 1889 et décédé en 1893 de la 

tuberculose.  
• Amélie née en 1891 à St Nazaire.  Elle épousera 

Maurice Paboeuf (1893-1948) en 1917 à St 
Nazaire. Ils auront 4 filles: Gilette, Suzanne, 
Simone et Marie-Amélie.    

• Léon né en 1897, il sera serrurier et décèdera 
(tuberculose) en 1919 à l’hôpital psychiatrique à 
Nantes.  

Marie-Amélie HENRY et Léon Émile François 
FONTENEAU avaient acheté une résidence 
secondaire à Villès Martin baptisée « la Violette ». 
L’oncle Jules MATHIEU possédait une maison en face.  
Les deux oncles HENRY: Emile et Adrien, faisaient des 
Galoches et des Bottines avec des semelles de bois. 
Les enfants allaient les voir à la rentrée des classes. Ils 
aimaient jouer au théâtre dans la cour sur une estrade. 
Avec leur mère ils allaient chez les oncles pour les 
étrennes. Ils avaient des dragées et Emile et Suzanne jouaient du piano.  
Léon a été, d’autre part, Président du Tir à l’Arc à St Nazaire.Il trône au milieu du groupe sur 
la photo, ci-dessous (voir année 1914), avec sur les genoux son chien «pointo» qui, paraît-il, 
pleurera sur sa tombe. Il avait un air jovial et l’on dit encore de lui qu’il était un homme droit 
et loyal.  

 

IX.  
 

 

 

De gauche à droite: Amélie, Marie Amélie, Jean 
Fonteneau notre grand-père, Léon et Léon Emile 
François, notre arrière-grand- père 
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Jean Eugène Léon FONTENEAU, notre grand-père, était l’aîné des 4 enfants. Il vivait chez 
ses parents, rue du Croisic à St Nazaire. Il rencontre Marie-Louise LE PÉCHOUX 

 

                          
 

1911:  
le 5 juillet, mariage de Jean Eugène Léon FONTENEAU et de Marie-Louise LE PÉCHOUX 
 

 

Jean Fonteneau 

Mariage de Jean Fonteneau et  Marie Louise Le Péchoux 15/07/1911 
 

1905 Jean et ses amis 



page 8 

     
 
Les mariés vivaient rue du Croisic, au 1er étage chez les parents LE PÉCHOUX. 
Ils auront 5 enfants : Marie-Louise, Yvonne, Jean, Robert et Charles. 
 

 

         
 
 
1912:   

Le 26 septembre, naissance de Marie-Louise FONTENEAU à St Nazaire.  
1914:   

Le 10 mars décès de Jean-François HENRY, père de Marie-Amélie HENRY, il avait 80 
ans. 
Le 24 mars, naissance d’Yvonne FONTENEAU à St Nazaire. 

 

Marie-Louise Le Péchoux est née le 7 novembre 1890 à 
St Nazaire, fille de François Marie Arsène LE PÉCHOUX 
(né à Nantes le 12 aout 1862 et décédé en 1919) et de 
Marie-Louise MATHIEU (née le 30/7/1868 à St Nazaire et 
décédée en 1938). Ils se sont mariés le 31 décembre 1887 
à St Nazaire. Elle était tailleuse. Ils ont eu une deuxième 
fille en 1892, Yvonne. Elle n’a vécu que 5 ans. 
François Marie Arsène LE PÉCHOUX (depuis son 
enfance il a toujours été appelé Francis ) , avait un 
commerce de ferblanterie au «petit Maroc», place du 
Bassin à St Nazaire. Ce commerce était situé entre les 
bistrots de la famille PABOEUF et BROCHU. Il travaillait 
pour les bateaux. Avec ses employés, il rentrait par une 
trappe dans la boutique. Avec sa femme, il avait acheté 
une villa à Villès Martin, quartier près de la mer, baptisée 
“Ker Francis”. Cette maison devait leur servir pour la 
retraite. 
 1910-Marie Louise LE PÉCHOUX 

1914 Marie-Louise et ses filles  
 

1918 Marie-Louise, Yvonne et Jean  1922 Robert 3 ans 
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Préparation militaire 28/3/1915 Léon Émile François FONTENEAU au centre 

Le 3 août 1914, déclaration de la guerre entre la 
France et l’Allemagne. Jean a 27 ans et est 
mobilisé à Tarbes comme infirmier (une erreur, car 
il avait peur du sang). Il écrira une carte postale 
« des Armées de la République » (ci-dessous) à 
son ami André JOSSEAUME. Il dit ne pas se faire 
de bile, qu’il est comme dans un château. Sa 
femme est partie le rejoindre avec leurs filles. Ils 
vivaient dans une grande maison près de la gare.  

1915 – Jean Fonteneau à l’armée 

Jean Fonteneau à l’armée 
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1915:  

Le 21 novembre, décès de Léon Émile François FONTENEAU à St Nazaire. Il avait 53 
ans.  
Maurice PABOEUF, mari d’Amélie FONTENEAU entre dans l’aéropostale. Il travaillera sur 
les hydravions.  

1916:  
Décès de Marie-Françoise LEDUC-HENRY, mère de Marie-Amélie HENRY-FONTENEAU 
à St Nazaire., à l’âge de 74 ans. 

1917:  
25 mai : Naissance de Jean FONTENEAU à Tarbes. Il n’était pas un enfant «facile». Il faisait 
la comédie à chaque fois qu’il voyait de son lit, passer sa mère devant le miroir du couloir. 
 

                                                                                                  
 

18 Décembre 1917 : Mariage d’Amélie FONTENEAU 
(sœur de Jean Eugène Fonteneau) et de Maurice 
PABOEUF (1893-1948) à St Nazaire, le mariage sera 
rapide, car ils partent s’installer à Sousse en Tunisie. 
Il était pilote d’hydravion. Il sera Commandant dans la 
Marine et plus tard deviendra capitaine de pétrolier. 
Ils auront 4 filles : 

• Gillette née le 29/12/1919 à St. Nazaire, est 
décédée le 31/7/1938 

• Lucienne née à St. Nazaire (1922-….) 
• Simone née à Nantes (1927-1993) 
• Marie-Amélie (1931-   ) 

Amélie Fonteneau-Paboeuf 
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1918 

11 novembre 1918, fin de la guerre, la famille FONTENEAU rentre à St Nazaire. Ils vivent, rue 
du Croisic, au 1er étage. 
Les cousines Juliette et Jeannette BEAUVINEAU vivent au 2ème. Elles sont modistes, leur père 
Joseph BEAUVINEAU, cordonnier est né en 1868. 
Jean reprend l’atelier de serrurerie de son père, chose difficile avec cette guerre qui se termine. 

1919:   
21 janvier, décès de Léon, fils de Marie-Amélie et de Léon FONTENEAU. Il a été victime de la 
Tuberculose à l’âge de 22 ans.    
16 mai : Naissance de Robert FONTENEAU, chez grand-mère Marie-Louise LE PÉCHOUX, 
rue du Croisic.  
29 décembre mort de Francis LE PÉCHOUX, l’autre arrière grand-père à l’âge de 57 ans.  

1920  
Jean Fonteneau fait des mauvaises affaires. Il n’est pas très sérieux et aime faire la fête avec 
les copains qui ont d’ailleurs mis par terre, l’horloge de la Place du Grand café. 
 

1923 
Naissance de Charles FONTENEAU chez Jean FONTENEAU et Marie-Louise LE 
PÉCHOUX.  
Jean fait faillite. Alexandre MARCHAND (huissier contesté) se charge de régler les 
problèmes. Tout est vendu. Il sauve quelques meubles (l’armoire et le lit d’Yvonne et de Marie-
Louise). Dans l’appartement, la chambre des parents était sur le pallier, les garçons, tout petit 
dormaient avec eux. Le couloir donnait dans le bureau du grand-père, les filles dormaient 
ensemble dans l’autre chambre. 
Alexandre MARCHAND (le cousin huissier) épousera Eugénie PABOEUF, sœur de Maurice, 
et auront une fille qui sera religieuse. 
Eugénie décèdera, très tôt et il épousera, à nouveau la cousine de sa femme, Marie BROCHU 
Jules MATHIEU (1901-1974), frère de Marie, rachète quelques meubles qu’il redonne à sa 
nièce , Marie-Louise 
L’entreprise THIRIET rachète l’affaire serrurerie FONTENEAU. 
Les parents décident de partir à Commines dans le Nord pour chercher du travail dans la 
métallurgie. Ils partent avec Jean, Robert et Charles. Marie-Louise et Yvonne restent avec la 
grand-mère LE PÉCHOUX à St Nazaire. Jean FONTENEAU, père, tombe malade. La famille 
revient à St Nazaire. Les filles vont à la gare chercher les parents et Yvonne est très choquée 
de voir son père arriver en chaussons. 
 

1932- Les sœurs Paboeuf 
Maurice Paboeuf 
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Marie-Louise part travailler aux Chantiers de Penhoët comme secrétaire, (elle avait son 
baccalauréat). C’était une femme animée d’une foi profonde, vivant pour communiquer par 
son exemple à ses enfants, ce que représentait les exigences du travail et la limitation de 
leurs envies aux faibles moyens économiques dont ils disposaient (dixit Jean FONTENEAU). 
Sa première compagne aux Chantiers de Penhoët sera Mlle TOULGOAT, qui restera toujours 
très attachée à la famille. Elle sera la marraine de Suzanne CAVET. 
Les deux filles sont placées en pension à Challans (Vendée) dans une institution grâce à une 
cousine Mlle Monique MARCHAND, religieuse, directrice de l’école (cousine côté PABOEUF) 

1932 
Robert obtient son certificat d’études. Marie-Louise partie à La Selle St Denis le félicite. 
Puis Robert rentre le 5 septembre, comme apprenti-ajusteur, aux Chantiers de Penhoët. 
La famille est toujours à Ker Francis.  

1933 
Jean entre dans la vie ouvrière aux Chantiers de Penhoët. Il a été au Collège d’enseignement 
technique à Nantes. Il fondra des pièces pour l’équipement des navires, et sera « modeleur 
mouleur » en sculptant dans le bois les morceaux dont l’empreinte servira à fondre les pièces. 

1934 
Chômage aux Chantiers de Penhoët pour Jean. 

1935 
Jean devient Président de la section JOC de St Nazaire. 
. 

 

1931 les 5 enfants Fonteneau et cousines Gillette,Lucienne 
et Simone Paboeuf 

1935- Charles Fonteneau, le jour 
de sa communion, il a mis un 
béret du normandie bateau sur 
lequel jean travaille 

 
 

1925  
2 février, décès, à St Nazaire, de Jean 
FONTENEAU de la maladie bronzée 
d’Adisson, maladie des glandes 
surrénales. Sa femme part vivre avec 
ses 5 enfants à Villès Martin dans la 
maison de ses parents avec sa mère 
Marie MATHIEU LE PÉCHOUX. Cette 
dernière s’occupe de Jean, Robert et 
Charles. Ils aimaient tirer au lance-
pierres et Jean le fera sur les cloches 
des melons du voisin. 

 

Aux Chantiers construction d’un superbe bateau 
« le Normandie ». Jean fait partie des élus qui le 
construisent. 
Robert obtient son CAP d’ajusteur le 31 août 
Mariage d’Yvonne et Victor PROUTIERE à St 
Nazaire. Ils vivent 1, rue Fernand Garnier. Victor 
travaille aux Chantiers ou il est entré en 1925 à 
l’âge de 13 ans. Yvonne est vendeuse à la Coop 
Ruche-Union, près de l’Hôtel de ville. Elle doit 
quitter sa place, car il ne faut pas de femme mariée. 
Elle part travailler chez l’assureur Mr Dupont. 
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1936 

 
 

 Naissance de Maryvonne PROUTIERE qui sera l’aînée de 8 enfants. 
Grève à St Nazaire pour obtenir les congés payés. Ces grèves sur le tas dureront 41 jours. 
Jean cherche à agir pour apporter des solutions aux problèmes économiques et sociaux de 
ces collègues de travail. Une vocation est née. Il dira que cette action généreuse 
s’accomplissait à travers le grand souffle que lui apportait le christianisme. 

 
1937 

  
. 
 
 
 

Congrès de la J.O.C. à Paris 
( JOC ou Jeunesse ouvrière 
Chrétienne) qui a beaucoup 
marqué la famille. Jean 
FONTENEAU (fils) y assiste 
comme président de la JOC à 
St Nazaire. 
Marcel CALLO (béatifié à Rome 
depuis) était présent. Il habitait 
Rennes. 
Antoine TRUJILLO, futur beau-
frère de Robert représentait le 
Maroc. Bien sûr, ils ne se 
connaissaient pas. 
Jean est mobilisé, il part dans la 
Marine à Brest. Il sera sur « le 
Strasbourg » de 1937 à 1940 

1936 – Yvonne Fonteneau Proutière et 
Victor Proutière 

1936 - Voyage de Marie-Louise LE PÉCHOUX-
FONTENEAU  avec son fils Jean et Mlle 
TOULGOAT à Lourdes. 
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1938 

    
 
1939 

Pèlerinage à Lourdes des 
jeunes : Vincent SOULAS, 
Jean REBIERE, Yvonne et 
Victor PROUTIERE, et Robert 
FONTENEAU. 
Robert entre à l’armée le 5 
septembre, il fait ses classes à 
Lorient au 3ème dépôt et part lui 
aussi dans la marine sur le 
croiseur « Primauguet ».  Il 
aura le matricule 2682 Nantes. 
« Le Pluton », bateau de 
guerre saute au port de 
Casablanca, Luc POSTIC 
copain de Robert est mort 
dans l’explosion. Luc 
FONTENEAU qui naîtra en 
1946 portera son prénom. 
 

1938 Marie Louise Mathieu Le Pechoux et Marie 
Amélie Henry Fonteneau les 2 gd-mères 

Décès de la grand-
mère Marie LE 
PÉCHOUX à l’âge 
de 70 ans. Elle était 
née la même année 
que la grand-mère 
Marie-Amélie 
Fonteneau-Henry  
 
Décès de Gillette 
PABOEUF, à 19 ans 
d’une laryngite 
tuberculeuse. Elle 
étudiait les Beaux-
Arts. 
 

1938  Robert Fonteneau 



page 15 

  
 

 

 
 
 

Charles FONTENEAU dit tendrement « charlo » par ses frères, voulait être jardinier. Il avait 
été placé chez un agriculteur à Bourg de Batz et s’était échappé. Retour à St Nazaire et sur 
les conseils du Curé de Villès-Martin, il part chez la famille BAHUAUT, maraîcher à St 
Sébastien sur Loire. Il a épousé Agnès BAHUAUT en 1946. 
 

1940 FORT DE FRANCE 

1940 
Mai, Amélie PABOEUF quitte Le Havre pour St 
Nazaire se sauvant sous les bombardements avec 
sa mère et ses enfants. Leur maison avait été 
réquisitionnée. Elle avait prêté «La violette» à 
Villès-Martin au cousin Alexandre MARCHAND qui 
refuse de partir. Elles vivront chez Yvonne et Victor. 
Jean FONTENEAU revient à St Nazaire. Il travaille 
aux Chantiers et va repartir, sous les feux des 
allemands, sur le « Jean Bart » en finition. Le 
commandant sauve le bateau le 19 juin (avec 
beaucoup de difficultés car il n’y avait pas assez 
d’eau, et n’était pas assez armé pour se défendre 
contre les attaques aériennes.) en s’évadant vers la 
zone libre. Ce sera Casablanca. 
Victor, qui est à la guerre, a prêté son vélo à Jean 
qui a dû l’abandonner. Ce vélo a dû faire des 
heureux. 
 
 
 Le bateau relie Casablanca en 
juin 1940. Jean fonde un groupe 
d’amis jocistes, s’accroche avec 
l’aumônier du bord, quitte le 
foyer, et part chercher des 
jocistes à Casablanca, à la 
Fédération. 
Il rencontre Antoine TRUJILLO, 
président de la JOC qui le 
conduit, avec 4 autres copains 
dont Jean GRELET, au Maarif, 
chez Antonio et Teresa 
TRUJILLO (33 rue du Mont 
Blanc). 
Robert navigue sur le Primauguet 
douze mois durant, à Oran, 
Dakar, Fort de France, Libreville 
et Casablanca. 
Il dira toute sa vie, à chaque fois 
qu’on l’invitera à voyager, qu’il l’a 
trop fait pendant la guerre. 

1940- Famille Fonteneau (Marie Louise, Yvonne, Charles) et 
famille Grelet 
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. 

1941 – Maryvonne et Daniel Proutière 
avec leurs parents 

1941 – Robert fonteneau à Casablanca avec Claude 
et Jean Pierre Cerna 

1941 
Jean a été démobilisé à Casablanca. 
Devenu permanent de la JOC, il restera 
en Afrique du Nord jusqu’en 1945. Il est 
nommé permanent de Sfax à 
Marrakech. Avec mission de propager 
la JOC en Afrique du Nord. 
Robert est en avril à Casablanca. Il 
quitte le « Primauguet » le 29 août 1941 
à Casablanca. Il part en train à Oran et 
arrive à Marseille le 14 septembre. Il 
intègre le 5ème dépôt à Toulon, puis il est 
nommé sur le « Provence » le 22 
septembre. 
Décès de Jeanne HENRY, nièce de 
Marie-Amélie FONTENEAU. Elle est 
morte de la tuberculose. Elle avait 
fondé une association, qui portera son 
nom, en faveur des enfants 
abandonnés. Elle avait un frère, Robert 
qui héritera d’immeubles à St 
Nazaire.et restera célibataire. 
A St Nazaire naissance de Daniel 
PROUTIERE. 
St Nazaire est bombardé et démoli à 
90%. 
Baptême de Daniel PROUTIERE, le 
parrain Robert est là. Il a une 
permission du 10 au 16 octobre. 
Pendant le baptême un bombardement 
aura raison de la seule bouteille 
d’apéritif pour la fête. Deux bombes 
tombent, une dans le jardin, une dans 
la maison. Il faut évacuer. 
Fin de l’année, Jean présente Robert, 
de retour sur le « Provence », à la 
famille jociste TRUJILLO de 
Casablanca. 
A Noël Robert rencontre Marinette 
TRUJILLO qu’il épousera en 1945 
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1942 
 

 
 
 

Grand-mère Marie Amélie FONTENEAU, se réfugie à la campagne. 
La famille FONTENEAU se réfugie donc à Dijon en mai amenant la grand-mère Marie-
Amélie FONTENEAU. 
Robert trouve du travail chez Renault grâce à Jean SELLE  
Sur le quai de la gare en partance pour l’Allemagne, Robert échappe au travail S.T.O, en 
effet sa mère Marie-Louise FONTENEAU est au plus mal. Il obtient un délai signifié sur le 
quai de la gare. Il se sauvera et se réfugiera à Ancenis, grâce à Jules BRELET qui lui donne 
des faux papiers. La mère de Jules BRELET était une amie intime de Marie-Louise. 
Le 15 novembre décès de Marie-Louise FONTENEAU-LE PÉCHOUX, d’un cancer de 
l’utérus. Elle sera enterrée à Dijon puis transférée après la guerre dans le caveau de ses 
parents et de son mari, à St Nazaire cimetière de la Briandais. 
Yvonne et Victor viennent à l’enterrement et restent vivre 27, rue de l’arquebuse à Dijon. 
Victor trouve du travail chez Renault, grâce à Robert, et à Jean Selle (qui tenait un café tout 
près.) 
Jean est à Alger, coupé de la métropole, permanent JOC pour l’Afrique du Nord et participe 
à la réunion du secrétariat général en juin. 
Puis au 25ème anniversaire de la JOC avec Antoine TRUJILLO, Elizabeth ALEXANDRE 
permanente JOCF. (qui deviendra la femme de Jean FONTENEAU) Fernande et Marinette 
TRUJILLO, Jean GRESLE et l’Abbé BRAZOLLA. 
Jean aura aussi la charge de l’ensemble de l’ ACJF. à l’échelon du Gouvernement provisoire 
d’Alger. L’Afrique du Nord a été coupée de la France, occupée par les Allemands. 
Le 8 novembre 1942 les alliés américains débarquent à Casablanca puis à Alger en Afrique 
du Nord. 
Le Jean Bart, dans le port de Casablanca aux mains des pétainistes doit se rendre aux 
alliés. 
A Alger, les bombardements sont encore plus importants, Jean a failli y rester. 
 

1943 
Robert revient à Dijon. 
Jean à Alger rencontre Robert PRIGENT (qui deviendra Ministre et Commandeur de la 
légion d’honneur), qui l’aidera par ses conseils, à l’éveil et à la maturité de son esprit et de 
ses pensées. Il disait que ces quelques mois vécus ensemble avaient déterminés 
l’orientation de sa vie. Robert PRIGENT représentait l’O.C.M. à l’Assemblée Consulaire 
d’Alger, il sera accueilli par l’équipe de la rue des Villas, pendant ces mois d’exil. 
Marie-Louise part à Paris faire des études d’assistance sociale, aidée par Amélie PABOEUF. 

Les Américains, à leur tour, bombardent St 
Nazaire et le port. 
Robert quitte Casablanca pour Toulon. Il part 
sur le Provence. Il est démobilisé à Toulon en 
février, et part à St Nazaire, Chemin de 
Vincennes, rejoindre sa famille. 
Marie-Louise revenue de St Denis travaille 
comme secrétaire aux Raffineries de 
PECHELBROM à Donges. En février, vu les 
évènements, on lui propose de partir à Autun 
près de Dijon 

1941 – Jean Fonteneau et Antoine 
Trujillo- Réunion de JOC 
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Elle connaissait déjà son futur mari Maurice CAVET (à qui nous devons notre 1er arbre 
généalogique.) 
Naissance de Jean-Luc PROUTIERE à Dijon. Lucienne PABOEUF, sa marraine, et Charles 
FONTENEAU, son parrain, viennent pour son baptême. 
Fin de l’année, Yvonne et Victor avec leurs 3 enfants quittent Dijon pour habiter Campbon 
grâce à la famille BRELET (amis intimes de Marie-Louise LE PÉCHOUX-FONTENEAU). 
Yvonne est partie vivre à Campbon chez la maman de Victor, Rosalie née PERRAUD. 
Suzanne PROUTIERE, sœur de Victor y demeure également. 

 
1944 

Le 10 mars naissance de Bernard PROUTIERE à St Gildas des Bois. La famille part 
s’installer à St Géréon. Victor travaille à Ancenis. 

 
1945  

Fin de la guerre. Débarquement en Provence et en Italie des troupes d’Afrique du Nord. 
Louis MICAELLI, Antoine TRUJILLO et Émile TRUJILLO (2ème D.B.), tous beaux-frères de 
Robert, ont combattu jusqu’en France depuis le Maroc et par l’Italie. 
Jean FONTENEAU rentre à Paris, en train, il voyagera avec Jean Gabin dans le même 
wagon à bestiaux. Jean GABIN était marin aussi. 
Lucienne PABOEUF réussi son examen assistante sociale 
 

 
 
Naissance de Maurice PROUTIERE à l’hôpital d’Ancenis. Victor travaillait chez Mr 
MENENTEAU, l’électricien. Fin septembre, retour à St Nazaire. Le 1er octobre est la date 
fixée pour reprendre son poste aux Chantiers de Penhoēt. La famille s’installe à Ker Francis. 
Libération de St Nazaire. 
Jean rentré en France, va adhérer au Mouvement Républicain Populaire MRP pour refaire la 
Nation, reconstituer l’État et apporter aux français ruinés par la guerre, l’espérance d’un 
renouveau et préparer de nouvelles structures internationales qui soient un gage de paix. Il 
deviendra Secrétaire Général- Adjoint du MRP. 
Simone PABOEUF se marie avec Robert GOUSSIN  

Le 13 décembre 1945, mariage 
de Robert FONTENEAU et 
Marinette TRUJILLO à 
Casablanca. Robert a attendu de 
long mois un bateau à Marseille 
et a fini par embarquer dans la 
cale. Il se mariera avec le 
costume du voisin de chez les 
TRUJILLO. Jean ALRIC, présent 
(futur époux de Fernande) aidera 
au financement de la noce 
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1946 
 

  
 

 

 
 

 
 
 
 
 

1946-Robert ouvre son entreprise d’électricité 
automobiles attenante à la maison de Dijon 
 

1946- Mariage de Charles FONTENEAU et Agnès BAHUAUT en 
septembre 
 

6/09/1946-mariage de Jean FONTENEAU et Elizabeth 
ALEXANDRE à St Nazaire à la «Violette». 
 

18 février mariage de Lucienne PABOEUF 
avec Louis LUNEAU à ESCOUBLAC, ces 
deux-là s’aimaient fort pour résister à la 
pression familiale, ils sont cousins éloignés. 
Les parents PABOEUF avaient une maison à 
LA BAULE ESCOUBLAC 
Robert travaille chez Renault à la société 
marocaine des automobiles comme électricien 
du 7 janvier au 13 mars. 
Puis avec Marinette, en février, ils quittent 
Casablanca par bateau, passent à Marseille 
pour arriver à Dijon ou il fait –25°. Robert a 
repris la maison des parents et installé un 
atelier d’électricité automobiles, rue de 
l’Arquebuse. 
Jean est élu en fin d’année comme Secrétaire 
Général adjoint du M.R.P. chargé de 
l’organisation et de la formation des militants 
de base. Il voyagera pendant 16 années à 
travers toutes les sections de France. 
Le 23 octobre naissance de Luc 
FONTENEAU, à Dijon chez Robert et 
Marinette. 
Le 20 décembre naissance de Jean Louis 
CHOBLET chez Lucienne et Louis Luneau 
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1947 
   

       
 
En août, à St Nazaire, naissance de Marie-Thérèse PROUTIERE. 
Le 5 septembre Mariage de Marie-Louise FONTENEAU et Maurice CAVET à Nantes, église 
Ste Claire. 
A Dijon le 06 octobre Naissance de Maïté FONTENEAU chez Robert et Marinette. 

1948 
Naissance à Paris de Jean-Louis FONTENEAU chez Jean et Lisette. 
Naissance, à Nantes, de Suzanne CAVET chez Marie-Louise et Maurice 
Décès de Maurice PABOEUF, à St Nazaire. 

1949 
Naissance à Dijon de Bernard FONTENEAU chez Robert et Marinette, le 7 Mai. 
Le 23 décembre, naissance de Martine CHOBLET chez Lucienne 

1950 
Le 21 juin naissance à Dijon de Joëlle FONTENEAU chez Robert et Marinette. 
Naissance à St Nazaire, le 13 juillet de Joël PROUTIERE. 
Naissance d’Yves FONTENEAU à Clamart chez Jean et Lisette. 
Naissance d’Hugues FONTENEAU chez Charles et Agnès. 
Naissance de Bruno CAVET. Il décèdera en 1976, dans les Alpes d’une chute de cordée 
avec plusieurs camarades au cours d’un été très sec. 

1951 
Naissance de Michel CAVET chez Marie-Louise et Maurice. 

1952 
Le 15 juin, naissance de Chantal FONTENEAU à Dijon chez Robert et Marinette. 
Naissance, le 29 août, à St Nazaire, de Christian PROUTIERE chez Yvonne et Victor. Il 
décédera en 1985, suite à une septicémie relative à un accident de travail. 
Marie-Amélie PABOEUF est soignée pour une tuberculose. Elle s’en sortira, heureusement. 

1947-Daniel, Jean-Luc, Bernard et Maurice Proutiere 
 

1947-mariage Marie Louise Fonteneau et Maurice Cavet 
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1953 
La famille Robert FONTENEAU quitte Dijon pour vivre à Casablanca durant l’été. Ils 
s’installent 33, rue du Mont Blanc chez les parents TRUJILLO. Robert sera déçu de ne pas 
trouver le travail souhaité. Il rentre au T.A.C. (Transports de bus de Casablanca) comme 
électricien. Il regrettera amèrement son entreprise de Dijon. 
Jean et Lisette se fixent à CLAMART, après plusieurs années de meublés parisiens. 
Naissance de Bernadette FONTENEAU le 27 octobre à Casablanca 
 

 

 
 

   
1956 

Le 2 février, retour de Robert FONTENEAU, Marinette et leurs 6 enfants du Maroc à St 
Nazaire. Le Maroc est en pleine guerre d’indépendance depuis 1955. Ils sont accueillis chez 
Yvonne et Victor et leurs 8 enfants (quelques petites guérillas entre tous les enfants 14 au 
total…) et emménagent 43, rue de la Paix un mois plus tard dans un appartement de Robert 
HENRY. 
Robert FONTENEAU a beaucoup de mal pour retrouver du travail. Les Chantiers, où il a fait 
son apprentissage, n’embauchent plus. Il finira par entrer à l’Electro-Navale.   

1957 
Le 14 août naissance de Guy FONTENEAU chez Robert et Marinette. 
 
 

1955.  
Naissance de Marie-Anne chez 
Agnès et Charles 
FONTENEAU. 
 

1961- Hermine et Marie-Anne 1955- Hughes et Marie-
Anne avec Agnès. 

1954 – Famille Proutiére  

1954   
Naissance, à Paris, de Dominique 
CAVET, chez Marie-Louise et Maurice.    
Décès de Marie Amélie FONTENEAU 
née HENRY le 28 décembre à 84 ans.  
Elle s’éteindra dans une maison de 
retraite à Campbon «La Ducheraie». 
Elle était née le 11 août 1866 à St 
Nazaire. Elle reposera au cimetière de 
la rue de la Paix le 30 décembre. 
La famille PROUTIERE déménage de 
Ker Francis pour vivre Rue Daviers à 
Villès Martin. 
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1958 
Retour du Général de Gaulle à la tête de la France. 
En juin, à St Nazaire, communion de Maïté. Jean FONTENEAU, le parrain est là avec 
Lisette et les enfants. 
Naissance de Nathalie DEBSI chez Marie Amélie PABOEUF-DEBSI 

1959 
Jean FONTENEAU entre dans l’action municipale à Clamart. Il sera pendant 6 années, 
adjoint aux sports et fêtes.  
Le 5 septembre Mariage à St Nazaire de Maryvonne PROUTIERE avec Claude CERNA, 
neveu de Marinette FONTENEAU. 
François DEBSI nait en Syrie. 
 

1960  
Le 13 janvier naissance de Marie-Agnès CAVET chez Marie-Louise et Maurice.   
Le 27 avril, naissance de Pascal FONTENEAU chez Robert et Marinette  
Naissance d’Hermine FONTENEAU chez Charles et Agnès.  
Naissance de Yann CERNA chez Maryvonne PROUTIERE et Claude,  
Jean FONTENEAU accède toujours au M.R.P. à un nouveau Secrétariat Général, celui du 
Centre de Formation des Elus Municipaux et Départementaux ou il travaillera avec Jean de 
MONTGASCON. 
 

 
 
 

 
1965 

Le 5 juillet Naissance de Sylvie FONTENEAU chez Robert et Marinette 
Jean FONTENEAU est élu Maire de Clamart. Il découvre tout ce que comporte le poids des 
responsabilités et mesure combien son passé avait été utile pour se préparer à l’exercice de 
sa fonction.  
 

1962 
 Naissance de Denis CERNA chez 

Maryvonne et Claude. 
1964 

Naissance de Marie-Christine CERNA 
chez Maryvonne et Claude. Ils auront 
beaucoup de soucis pour sa santé 

 
1967- Sylvie et Bernard 
 
 

 

1961- Le beau Pascal dans les bras de Maïté 
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1966 
Election de Jean FONTENEAU au Conseil des Maires District de la Région parisienne 

1967 
Jean est nommé membre titulaire de la Conférence des Pouvoirs locaux au Conseil de 
l’Europe. Il est aussi vice-Président à l’association des Maires de France. 
Le 1er avril Mariage à St Nazaire, de Maïté FONTENEAU et de Pierre LAZARD né le 29 
juillet 1942 à Rabat (Maroc). Pierre entrera chez IBM à Paris, comme technicien supérieur. 
Le 21 novembre, naissance à Guérande (Loire-Atlantique) de Marie-Pierre LAZARD chez 
Maïté FONTENEAU et Pierre LAZARD. 

1970 
Le 14 décembre, naissance à Nice (les parents sont en déplacement) de Karine LAZARD, 
fille de Maïté FONTENEAU et de Pierre LAZARD. 

1971 
A Clamart, renouvellement au mandat de Maire pour Jean FONTENEAU. Il écrit un guide 
des Fonctions Municipales qui paraîtra aux Editions Ouvrières. 
Naissance de Gilles Cerna chez Maryvonne et Claude. 

1972 
En mars, naissance de Gwénola LEFLOCH chez Joëlle FONTENEAU et Daniel. 
Le 18 juillet naissance de Renaud LAZARD chez Maïté FONTENEAU et Pierre Lazard. 
Le 11 octobre Jean FONTENEAU reçoit l’insigne de Chevalier de la Légion d’honneur pour 
« sa vie d’homme au service des hommes » dira son parrain Robert Prigent.  

1976 
Jean FONTENEAU continue sa carrière politique. Il sera sénateur CDS de février 1976 à 
septembre 1977, puis élu député des Hauts de Seine de 1978 à1981. Il fera la fierté de son 
frère Robert. 
Décès de Bruno Cavet suite à un accident de montagne. 
 
 

 
 
1989 

En septembre, décès de Charles FONTENEAU à Bayeux alors qu'il était parti en vacances. 
1991 

Le 28 décembre, décès de Jean FONTENEAU à la maison de retraite St Emilie de Clamart, 
où un pavillon porte son nom. Il aura beaucoup souffert suite à des accidents vasculaires qui 
l’auront paralysé durant de longues années. Ses fils étaient présents, sa filleule et aussi Mr 
FOUCHER qui était son bras droit à la Mairie, et qui est revenu de ses vacances pour être 
là, en remerciement de ce que Jean lui avait appris. 

 
 

1977 
Décès, à Montaigu, d’Amélie 
PABOEUF-FONTENEAU . 

1985 
Décès de Christian Proutière 
suite à un accident de travail. 
Il était électricien comme son 
oncle Robert 

1987 
Décès de Maurice Cavet. La 
cérémonie a eu lieu à 
Pornichet 

1988 
Décès à St Nazaire de 
Claude Cerna des suites d'un 
cancer. Il avait 54 ans 

Mariage Suzanne Cavet avec Rémi Paiiard 
Dominique, Marie-agnès, Rémi Paliard, Suzanne, Michel et Bruno 
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1993 
 Décès de Simone Paboeuf 
1998 

Décès de Marie Louise Fonteneau-Cavet dans une maison de retraite à Nantes 
  
2000 

Décès inattendu de Jean Luc PROUTIERE. 
2005 

Le 03 mars décès de Robert FONTENEAU suite cette terrible maladie d’Alzheimer. 
Marinette le chérira jusqu’au bout en prenant soin de lui, chaque jour, rue Beaumarchais. Il 
avait 84 ans et son héritage pour ses enfants sera sa devise « Aimez-vous les uns les 
autres, comme le Seigneur nous a aimés » 
 
 
 
 
 (L' histoire de la famille  FONTENEAU s'arrête là ,même si elle est loin d'être terminée, car 
nous en étions là avec Maïté )  
 

 
Maïté 


